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LE SUJET

Comprendre la défaite pour refuser l’occupation allemande à travers

la capitulation et la collaboration et enfin s’engager à résister quand

beaucoup étaient dans l’attente, l’expectative, l’incertitude, se raccrochant

à tout ce qui pouvait les rassurer : Pétain, le héros de Verdun ou que

l’Angleterre pouvait encore gagner.

Résister en 1940, comment ?

Par des actes isolés, grâce à des groupes déjà organisés (dans le cadre

d’amis, du travail, d’un parti politique).

Les différents rapports de la Préfecture de la Haute-Vienne conservés

aux Archives départementales de la Haute-Vienne montrent l’état d’esprit

des populations et les premières manifestations des contestataires à la

collaboration, symbolisée par la rencontre de Montoire le 24 octobre 1940

entre Pétain et Hitler. La répression ne se fait pas attendre : enquêtes,

traques et internements.



L’ETAT D’ESPRIT DE LA POPULATION EN 1940

ADHV – 185W1/45 – Le commissaire central au Préfet de la Haute-Vienne – 28 octobre 1940

ADHV – 185W1/45 –Rapport mensuel - Préfet de la Haute-Vienne – décembre 1940 

Mers el-Kébir : attaque par la Royal

Navy du 3 au 6 juillet 1940 d’une

escadre de l’Armée de Vichy dans le

port de Mers el-Kébir en Algérie.

Dakar : affrontement naval entre les

forces britanniques alliées aux FFL,

Forces Françaises Libres du général de

Gaulle et les forces françaises

obéissant au régime de Vichy du 23 au

25 septembre 1940.



LES ECHOS DE L’APPEL DU GENERAL DE GAULLE

ADHV – 185W1/45 – Rapport mensuel du secrétaire d’Etat à l’Intérieur – 3 novembre 1940

A.C : Anciens combattantsADHV – 185W1/45 – Rapport du Commissaire central - 11 décembre 1940

(…)



LES SENTIMENTS ANGLOPHILES

ADHV – 185W1/45 – Rapport du commissaire central - 26 décembre 1940

ADHV – Rapport du Commissaire spécial de Limoges au Préfet de la Haute-Vienne – 26 novembre 1940



RESISTANCE GAULLISTE

ADHV- Rapport du Commissaire spécial au Préfet de Haute-Vienne – 11 décembre 40

ADHV – 185W1/45 – Rapport du Sous-Préfet de Confolens au Préfet de la Haute-Vienne – 27 décembre 1940

ADHV – Rapport du Commissaire spécial – Janvier 1941



DES ACTES DE RESISTANCE : les tags

Témoignage de Roger Fourno, président de la Section de la Haute-Vienne des Médaillés de la Résistance lors

de la remise des prix du Concours de la Résistance le 8 mai 1986 à Limoges :

« De Londres, nous parvenait une voix appelant les Français à continuer la lutte contre

l’ennemi (…) un clivage se fit au Lycée (Gay Lussac) entre ceux qui acceptaient passivement

la situation imposée par l’armistice signé par Pétain et ceux qui s’élevaient contre

l’asservissement de la Franc à l’idéologie nazie. Encouragée par les propos, les réflexions, la

façon de présenter certains cours de la plupart de nos professeurs, nous primes – avec

plusieurs camarades de classe – le parti des opposants à Vichy. Notre première

manifestation fut de tracer à la craie sur les murs, sur les bancs des places publiques, des

croix de Lorraine, le « V » de la Victoire ou « Vive de Gaulle ».

Croix de Lorraine 17°barreau

ADHV – 185W1/201
Lycée Gay Lussac à Limoges

ADHV – 2Fi 279 – photographie noir et blanc, s.d



DES ACTES DE RESISTANCE : sifflements 

Quand nous nous retrouvions au cinéma, nous étions les premiers – entraînant avec

nous une partie des spectateurs – à siffler le commentateur vantant les mérites du

Gouvernement de Vichy ou quelques faits d’armes des forces allemandes. »

ADHV – 185W1/45 - Rapport du Commissaire central, 11 décembre 1940

ADHV – 185W1/45 - Rapport du Commissaire central, 26 décembre 1940



DES ACTES DE RESISTANCE : l’écoute d’émissions anglaises à la radio

ADHV – 185W1/45 – Rapport du Commissaire central - 11 décembre 1940

ADHV – 185W1/45 – Rapport du commissaire central - 11 décembre 1940

TSF : Télégraphie Sans Fil



LA TRAQUE : des postes TSF

ADHV – 185W1/202 – commissaire spécial de Limoges – 11 août 1941

ADHV – Le Préfet de la Haute-Vienne aux maires du département



LA TRAQUE : des émissions de radio clandestines

ADHV – 185W1/202 – Commissaire spécial de Limoges – 11 août 1941



DES ACTES DE RESISTANCE : les tracts

ADHV – 185W1/45 – Rapport du commissaire central - 26 décembre 1940

ADHV – 185W1/45 – Rapport du commissaire spécial – janvier 1941 pour des faits de décembre 1940

ADHV – 185W1/45 – Rapport mensuel du secrétaire d’Etat à l’Intérieur – novembre 1940



UN EXEMPLE DE TRACT

ADHV – 185W1/201 – Tract communiste



LA LUTTE CONTRE LA RESISTANCE COMMUNISTE

Rapport du cabinet du Préfet de la Haute-Vienne - ADHV – 15 novembre 1940 – 185W1/45



LA TRAQUE : les résistants

ADHV – Rapport du commissaire de police de St Junien au sous-préfet de Rochechouart – 23 novembre 1940

Henri LAGRANGE (1917-1943), : il dirige le parti communiste clandestin à Limoges.

Dès le mois de septembre 1940, il réunit des volontaires autour du quartier de la gare.

En étant responsable de l’imprimerie, il fait distribuer des tracts, des « papillons ».

L’imprudence d’un colleur entraîne une série d’arrestations début 1941. Condamné à

20 ans de travaux forcés et 20 ans d’interdiction de séjour pour « menées

antinationales, propagande antifrançaise et incitation à la résistance », il chante la

Marseillaise avec ses camarades à ce verdict. Il décède de mauvais traitements lors de

son incarcération à la prison de St Etienne à l’hôpital le 9 février 1941.

Voir dictionnaire du mouvement ouvrier de Jean Maitron : maitron-en-ligne.univ-paris1.fr



LES LIEUX DE RESISTANCE : villes, quartiers, lieux de loisirs

ADHV - 46Fi 13497 –

Ciné Union - 1ère moitié du XX° siècle

ADHV – Rapport du commissaire de police de St Junien au Sous-Préfet de Rochechouart – 23 novembre 1940

Alphonse DENIS (1906-1997), membre du Parti Communiste : il réunit les

premiers volontaires au café de Bordeaux, boulevard Gambetta à Limoges.

On écoute « Radio

Londres » au café « Chez

Janicot », rue du Pont

Saint Martial, on se

retrouve au cinéma de

l’Union pour siffler les

informations ou dans le

quartier de la gare.

ADHV – I/L 109 – 1940 : Annuaire Dumont, p.523 et 630



LES PREMIERS RESISTANTS

Léon ROCHE (1895-1944), député de la Haute-Vienne (Rochechouart) : il ne vote

pas le projet de modification de la Constitution en commission le 9 juillet 1940 et

avec 80 autres députés, les pleins pouvoirs à Pétain le 10 juillet 1940 .

Voir dictionnaire du mouvement ouvrier de Jean Maitron : maitron-en-ligne.univ-paris1.fr

ADHV – I/L 419

Le Courrier du Centre

10 juillet 1940



GEORGES GUINGOUIN

ADHV - 2 Fi 651 : Photographie de Georges Guingouin, s.d vers 

1945

Instituteur à Saint Gilles-les-Forêts en

Haute-Vienne, il est considéré comme

le premier maquisard de France.

Il organise dès juillet 1940 des

réunions clandestines appelant à la

résistance (« l’appel à la lutte »).

Révoqué de ses fonctions, en

dissidence avec le Parti Communiste, il

« prend le maquis », publie grâce à

une ronéo des journaux clandestins ;

Le Travailleur limousin, l’Humanité

hebdomadaire, de nombreux tracts et

de fausses cartes d’alimentation.

Maquis : zones difficiles d’accès (forêts, montagnes) où des résistants se 

cachaient.

Ronéo : machine permettant la reproduction de textes.



« Guingouin Georges, né le 2-2-1913 à

Magnac-Laval (Hte-Vienne), ex-instituteur, ex-

secrétaire de mairie de St-Gilles-la Forêt. »

2 mandats d’arrêt :

- infraction à la loi sur le rationnement, faux et

usage de faux

- propagande communiste

- fausse identité : « possède des papiers aux

noms de Chastagnac Léon et Masseux Léon.

Signalement : « taille 1M75 environ, cheveux

chatain foncé taillé en brosse, nez gros, bouche

grande, lèvres grosses, menton gros, visage

large, corpulence forte »

Signes particuliers : « deux incisives

supérieures cassées et rejointées en or,

cicatrice de 3 cm sur 1/2 entre l’œil droit et

l’oreille, blessé à la langue, parle assez mal

avec une forte voix, porte des lunettes à gros

verres, gesticule en parlant. »

LES SIGNALEMENTS

ADHV - 11 J 11 - Sûreté nationale, Vichy - 18 novembre 1941



FAUSSES CARTES DE RATIONNEMENT

ADHV - 11 J 11



JOURNAUX CLANDESTINS

ADHV - 11J13 – Liste des journaux clandestins régionaux – Zone Sud



LES INTERNEMENTS DANS LES CAMPS

ADHV – 1991W1 - Renseignements généraux de la Haute-Vienne

CSS : centre de séjour surveillé



LOCALISATION DES CAMPS EN LIMOUSIN

NEXON

ST PAUL D’EYJAUX

ST GERMAIN-LES-BELLES

GUERET

EVAUX-LES-BAINS

Limoges

Depuis le décret du 18 novembre 1939,

le gouvernement Daladier généralise

l’arrestation de tout individu jugé

dangereux pour la nation et son

internement dans un centre de séjour

surveillé (CSS).



LES CAMPS EN HAUTE-VIENNE

Le CSS « Bagatelle » de St Germain les Belles (février 1940-mars 1941) :

Dès 1940, le département de la Haute-Vienne comporte un camp sous l’autorité militaire qui reçoit les

exclus du service militaire, des membres du parti communiste, des repris de justice, des étrangers.

Passant sous l’autorité du ministère de l’Intérieur, il est remplacé par celui de Nexon et de St Paul

d’Eyjaux.

Le camp d’internement de Nexon (décembre 1940- juin 1944) :

D’une capacité de 750 à 800 places, il a reçu jusqu’à la Libération :

- des internés administratifs

- des internés de droit commun

- des personnes arrêtées par la Milice

ADHV - 185 W 3 / 61 – Plan du Camp de Nexon

ADHV - 185 W 3 / 68 - Camp de Saint-Paul d’Eyjaux

Le CSS de St Paul d’Eyjaux (décembre 1940-juin 1944) :

Créé le 1er décembre 1940 avec une capacité de 600 places, il a

accueilli environ 480 internés politiques dans 38 baraques situées

dans l’enceinte clôturée. Il est libéré par les FFI le 10 juin 1944.

FFI : Forces Françaises de l’Intérieur

CSS : Centre de Séjour Surveillé


